PMU et autres courses de chevaux :

Je me demande qui pense aux chevaux du tiercé ? Le PMU est une source de revenu considérable, mais que sait-on de la souffrance des chevaux ? On sait que leur vie est écourtée, de l’ordre de la moitié de leur  espérance de vie, et, bien-sûr, encore plus courte si ils sont dans des courses à handicape, sauts etc…
Il faudrait penser à interdire tous les jeux cruels et les courses de chevaux, bien moins sanglantes que les courses de taureaux, n’en sont pas moins des scènes sadiques.
Mais nul ne semble  proposer leur interdiction,   alors que l’on sait que les ingrats qui se font du beurre sur la vie de leurs dévoués et sensibles compagnons chevaux, n’hésiteront pas à les vendre à la boucherie.
Sinistre métier, bien à l’abri, je trouve.  
J’attire l’attention de ceux qui sont dans ces groupes pour avoir des exigences sur les conditions de vie, de course (où s’abattent les coups sans que personne ne critique) et de dressage de ces animaux. 

Une remarque : les jockeys sont des dominants, ceux qui font de l’équitation le savent, ils peuvent impunément exercer leur toute-puissance sur les pauvres équidés.
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